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ABBÉ DE SAINT-MAURICE Avant de se rendre à Rome, Mgr Roduit
sera dimanche sur la tombe de l’Inconnue du Rhône à Saillon.

Une messe pour l’Himalaya
NICOLAS MAURY

«Tout a commencé en 1934»,
raconte Monseigneur Joseph
Roduit. «Rome avait sollicité
l’Abbaye pour prendre le relais des
pères des Missions étrangères de
Paris qui s’étaient implantés dans
un territoire trop vaste pour eux.
Deux de nos chanoines furent donc
dépêchés au pied de l’Himalaya:
Aurelio Gianora, et l’Anglais John-
Robert Fox, qui était un person-
nage original! Ici à Saint-Maurice,
il utilisait parfois le vélo dans les
couloirs du monastère! Depuis,
seize de nos chanoines ont été en-
voyés là-bas.»

Là-bas, c’est Kalimpong, à 500
kilomètres au nord de Calcutta,
une vallée pauvre du district de
Darjeeling en Inde. «Notre rôle
fut d’y bâtir des écoles pour gar-
çons, en particulier celle de Saint-
Georges à Pedong et celle de Saint-
Augustin à Kalimpong, qui ac-
cueille 2000 élèves. Bâtissant là-
dessus, nous avons pu former des
jeunes prêtres et des paroisses.
C’est d’ailleurs devenu un diocèse
en 1962.» De leur côté, les Sœurs
de Saint Joseph de Cluny ont dé-
veloppé des écoles pour filles,
qui ont obtenu le grade universi-
taire.

La mission a duré jusqu’en
1994. «L’idée, permettre aux plus
pauvres de faire des études, a fonc-
tionné à merveille. Des médecins
et des avocats sont sortis de nos
institutions, ouvertes à toutes les
confessions. On y trouve des
Bouddhistes, des Hindous, des ani-
mistes. Du coup, les Chrétiens sont
très bien vus, car ils ont apporté la
culture et la santé.»

Si la mission en tant que telle
n’existe plus, l’Abbaye de Saint-
Maurice n’a pas rompu tous les
ponts. «Afin de poursuivre l’aide
aux familles les plus défavorisées,
le père Gressot, qui vit toujours à

l’Abbaye, a fondé l’association
Namasté que je préside actuelle-
ment. Jusqu’à présent, les garçons
sont répartis dans une vingtaine de
sites différents. Avec près de 200
enfants, la gestion devient difficile,
vu que chaque élève est suivi indi-
viduellement. D’où la volonté de
construire un complexe unique
pour les regrouper.»

Deux membres de l’association,
Marie-Paule Fauchère d’Ayent

et Christiane Michaud de
Collonges, se sont rendus sur
place pour concrétiser ce projet.
«Il est devisé à 200 000 francs.
Nous avons déjà récolté la moitié
de cette somme.» Pour contri-
buer à réunir le solde,
Monseigneur Roduit célébrera
la messe de l’Inconnue du
Rhône ce dimanche à Saillon.
«Je suis originaire de ce village et,
malgré mes 75 ans qui arrivent, ce

sera une première pour moi. L’ac-
tion de Namasté sera mise en
avant à l’occasion de cette journée
coup de cœur! Si la célébration est
à 11 heures avec la participation

du Chœur d’hommes d’Ayent, tout
le monde est invité sur la colline à
Farinet dès 10 heures.»�

http://www.namaste-india.ch

Mgr Joseph Roduit se recueille sur la tombe de l’Inconnue du Rhône. La messe qu’il célébrera dimanche à Saillon sera l’occasion de mettre l’accent
sur l’association Namasté, qui, en Inde, poursuit la tâche commencée en 1934 par les chanoines missionnaires de Saint-Maurice. SACHA BITTEL

Namasté, qui signifie «mon cœur salue ton être intérieur», permet aux
élèves les plus pauvres de Kalimpong d’accéder à l’éducation. LDD

JUBILÉ Hormis son déplace-
ment à Saillon dimanche, Jo-
seph Roduit se prépare à aller
présider une autre messe. Le
jeudi de l’Ascension à 12 heu-
res, c’est sous le vitrail de l’Es-
prit saint, dans le chœur de la
Basilique Saint-Pierre à Rome,
qu’il célébrera l’Eucharistie. «Il
faut d’ailleurs que je rappelle le
sacristain Antonio Grimaldi pour
régler les derniers détails. Je ne
sais pas encore si je la dirai en
français ou en italien.» Quand
on lui demande, si, après s’être
déjà livré à cet exercice à No-
tre-Dame de Paris en mars, ce
moment s’annonce particulier,
un petit sourire naît sur ses lè-
vres. «Ce n’est pas toutes les an-
nées que je peux faire ça. A Paris,
grâce à l’intermédiaire du Louvre
et la présence de plusieurs pièces
du Trésor, nous étions au cœur de

l’attention. A Rome, nous serons
un peu moins visibles.»
La cérémonie sera animée par

l’Ensemble vocal de Saint-
Maurice, qui fête ses 50 ans.
«Je ne sais pas si le chanoine Pas-

quier, notre fondateur, avait pré-
vu la coïncidence de dates lors-
qu’il a fondé le chœur, mais le fait
de célébrer cet anniversaire alors
que se prépare le Jubilé de l’Ab-
baye offre de superbes syner-
gies», commente Pierre Blanc,
porte-parole de l’Ensemble vo-
cal. Au programme notam-
ment, la messe brève La Stella
de Domenico Scarlatti, qui fut
maître de chapelle à Saint-
Pierre de 1715 à 1719. 45 cho-
ristes et une vingtaine d’ac-
compagnants se rendront au
Vatican. «Nous cherchions une
destination symbolique pour nos
cinq décennies d’existence. Et
quoi de plus magistral que de
pouvoir chanter à Saint-Pierre?
Ce sera une expérience unique»,
ajoute Caroline Meyer, organi-
satrice de l’événement.
Le voyage se voudra aussi cul-

turel, avec visite de la Chapelle
Sixtine, rencontre avec les Gar-
des suisses et puis une autre
messe, à Saint-Pierre-aux-
Liens, où se trouve la tombe de
Jules II. «En nous baladant dans
la ville, nous en profiterons aussi
pour entonner quelques aubades
improvisées», poursuit la jeune
femme. La délégation agau-
noise aura-t-elle l’occasion de
rencontrer le pape? «Comme il
est assez imprévisible, nous
n’avons pas de certitude quant à
saprésence»,note l’Abbéterrito-
rial. «Si je le vois, je lui reparlerai
de l’invitation à venir à Saint-
Maurice, sans être trop insistant.
A la longue, c’est contre-produc-
tif.» Et Pierre Blanc de con-
clure: «Si François est là et que
nous avons la chance de l’aperce-
voir, ce sera la belle surprise du
voyage.»� NM

Avec l’Ensemble vocal pour la célébration de l’Ascension au Vatican

DES LIENS D’AMITIÉ AVEC LES MOINES BOUDDHISTES
Montant les escaliers qui mènent à son bureau, Monseigneur Roduit dési-
gne plusieurs vitrines abritant des objets à l’origine très lointaine. «On y voit
notamment des trompes de moines bouddhistes. Fuyant le Tibet, certains
ont reçu sur place le soutien de nos missionnaires. Ils les ont ensuite aidés
à construire les églises et ont même posé la croix au sommet de la première
d’entre elles. D’ailleurs, grâce à eux, nos églises ressemblent à leurs monas-
tères locaux.»� NM

Pierre Blanc et Caroline Meyer, tout comme les autres membres de
l’Ensemble vocal, sont prêts à partir pour Rome. SABINE PAPILLOUD

SAINT-MAURICE
Forts. Vendredi 23 mai à 17 h,
visite guidée du fort de Dailly.
Inscriptions au 024 485 40 40.

MONTHEY
Fête paroissiale. Vendredi
23 mai de 17 à 23 h et samedi
24 mai de 9 à 23 h, vente et fête
de la paroisse protestante En
Biolle. Tombola, restauration et
buvette, brocante, jeux pour
enfants, animation musicale.
Samedi, concours de chant
«Paroisse Academy, les plus
belles voix du Chablais» avec la
participation d’une trentaine de
solistes: première sélection dès
11 h, deuxième sélection dès
13 h, grande finale à 18 h.

MÉMENTO

ACCIDENT À AIGLE
Un motard décède
Un motard suisse de 38 ans a
perdu la vie hier matin suite à
une collision qui s’est déroulée à
8 h 50 au carrefour du Pautex à
Aigle. «La signalisation lumineuse
était en panne et les feux
clignotaient», indique la police
vaudoise dans un communiqué.
Le motocycliste, qui circulait
depuis le golf vers le centre-ville,
est entré en collision avec une
voiture roulant en direction du
Valais. Projeté au sol, il a
rapidement été secouru par une
ambulance et le médecin du
SMUR. Il est cependant décédé
sur place. La conductrice de la
voiture, une Suissesse de 44 ans,
n’a pas été blessée.
La police vaudoise lance un
appel à témoins. Les personnes
pouvant fournir des renseigne-
ments sont priées d’appeler le
021 644 44 44.� NM

TROISTORRENTS
Renaissance
de S’Aime la vie

La chorale de jeunes S’Aime la
Vie de Troistorrents s’apprête à
renaître. La société bien connue
pour ses spectacles bisannuels et
ses animations musicales de
messes ou d’apéritifs avait cessé
ses activités en 2010, à cause
d’un manque d’effectif.

«Il y avait une ambiance assez
particulière au sein de S’Aime la
Vie», explique Corinne Cipolla,
présidente du comité qui s’active
pour organiser un nouveau con-
cert. «Tous les anciens partici-
pants le relèvent: cet esprit spécial
ne se retrouve pas dans d’autres
chœurs.»

Mais qu’y avait-il de si différent
dans ce qui n’était à l’origine en
1991 qu’un groupe issu de la pa-
roisse? «Les grands spectacles qui
mêlaient plusieurs styles de musi-
que, mais aussi des musiciens, des
lumières, des costumes, étaient un
événement qui rassemblait les
chanteurs et donnait envie à des
plus jeunes de nous rejoindre», in-
dique Corinne Cipolla.

A l’occasion des 25 ans de la
création de S’Aime la Vie en
2016, le comité espère réunir
choristes et musiciens autour
d’un nouveau projet. Près de 150
invitations ont été envoyées aux
anciens membres pour les con-
vier à une rencontre ce vendredi
à 19 h 30 au chalet de la Treille
afin de marquer le début de cette
nouvelle aventure.� EB
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